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On trouve désormais des robots à fabriquer en famille. Amusant mais pas tout à fait convaincant

Un, deux, trois, c’est construit!

Un sympathique b.a.-ba

Le «robot labo» de Nathan peut être personnalisé par les très jeunes 
enfants. Nathan

Des allures de Lego techniques pour les robots 12 en 1 de Nature 
& Découvertes. Nature & Découverte

Vous ne rêvez pas, Chipz est un mélange entre Wall-e et  
son amoureuse Eve. AML

CRITIQUE

Noël lumineux et réconfortant à Villars-sur-Glâne

L e pathos des violoncelles, 
des envolées mélodiques 
généreuses et lum i-
neuses, le chœur bouche 

fermée ou sur «ah» traité 
comme un instrument, une 
voix de soprano (Alison Scher-
zer) qui s’élève au-dessus du 
tapis orchestral: les Concerts de 
l’Avent de Villars-sur-Glâne, 
dimanche, puisaient leur élan 
dans le genre descriptif d’une 
musique de film. Pas de sur-
prise, pas de relief dans la créa-
tion Voices of Earth, offerte par 
le compositeur britannique Ri-
chard Harvey. Seul l’évident et 
parfois lassant lyrisme d’une 

musique bien lisse et tonale, où 
les violons sont brillants, la 
harpe, le clavier, les marimbas 
et le vibraphone percent le tissu 
sonore des cordes, où grosse 
caisse et tambours à l’occasion 
battent à l’assaut d’une course 
percussive.

Le Prague Symphonic En-
semble est infiniment précis, 
souple, chaleureux sous la di-
rection de Jérôme Kuhn et dans 
l’acoustique large de l’église de 
Villars-sur-Glâne. Voices of 
Earth est une œuvre sympho-
nique qui aménage quelques 
effets intéressants (comme ces 
bruitages qui évoquent les pro-

fondeurs marines et les cris des 
baleines, le vent d’une nuit gi-
vrée ou les cris d’oiseaux dans 
les forêts primaires), qui offre 
une partition étendue au solo de 
violoncelle, ose un mouvement 
ampli!é sur un violoncelle pro-
grammé, mais cède invariable-
ment à une plénitude sonore 
tantôt glorieuse tantôt sereine. 
Fallait-il dix longs mouvements 
pour rendre hommage à la 
beauté de la nature et sensibili-
ser à sa destruction, pour !nir 
sous le titre «Le triomphe de 
l’espoir»?

Il faut tout de même saluer la 
prise de risque que représente la 

commande d’une œuvre nou-
velle et souligner le caractère 
inhabituel de ce genre musical 
dans les saisons de concerts. 
L’Ensemble vocal de Villars-sur-
Glâ ne s’est régul ièrement 
consacré au !l des ans au grand 
répertoire d’oratorio et sort là de 
sa zone de confort, avec brio sur 
le plan vocal.

Avant ce point fort, Jérôme 
Kuhn a dirigé trois autres 
œuvres anglaises, du XXe siècle 
cette fois. Il a fait attention à 
l’unité de style en imaginant le 
programme. La pièce orches-
trale Tallis Fantasia de Ralph 

Vaughan Williams (qui exige 
un deuxième petit orchestre 
pour faire écho au grand, à 
l’image des doubles chœurs re-
naissants) et les deux pièces 
vocales Fantasia on Christmas 
Carols de Vaughan Williams 
également et In Terra Pax de 
Gerald Finzi s’inscrivent dans 
une esthétique proche. L’inter-
prétation est !ne et soignée, les 
cordes sont tendues, une mu-
sique enveloppante, contempla-
tive et une grande douceur sont 
à l’œuvre, tandis que le baryton 
Christian Immler chante le 
 réconfort de Noël. L 
 ELISABETH HAAS

DÉDICACES
DES CONTES SANS NEIGE
Les auteurs du recueil de 
contes Si la neige ne reve-
nait pas seront à la librairie 
Albert le Grand à Fribourg 
aujourd’hui dès 17 h 30 
pour une séance de dédi-
caces. Le livre est le fruit 
d’un concours littéraire 
 lancé par les  Editions Mont-
salvens en septembre  
de cette année. Les textes 
 devaient avoir un ancrage 
 fribourgeois. Sur cinquante 
participations, onze histoires 
ont été retenues, toutes 
 d’auteurs établis en Suisse 
 romande. Le titre de l’ou-
vrage a été choisi en réfé-
rence au texte de  Ramuz,  
Si le soleil ne revenait pas. 
Dès 18 h 30, les contes 
 seront lus au  public. AML

Facile à construire et en carton, 
ce petit robot permet aux en-
fants de vraiment comprendre 
ce qu’il a sous le capot.

Achille, le petit robot édité par 
Nathan, est réellement un jouet 
éducatif. Simple à construire 
(l’expérience est destinée aux 
enfants dès 9 ans et peut réelle-
ment être réal isée sans le 
concours d’un adulte), il est ac-
compagné d’un fascicule très 
complet (guide de montage, 
mais également explications 
sur le fonctionnement du robot 
et suggestions de «jeux» à faire 
avec celui-ci). Une proposition 
sympathique avec des airs éco-
logiques (Achille est en carton).

L’inspiration pour la création 
de ce jouet vient d’un des pre-
miers robots de l’histoire. In-
venté au début du XXe siècle, 
avant le premier ordinateur, 
Seleno utilisait des capteurs lu-

mineux pour savoir lorsqu’il 
devait s’arrêter et quand il de-
vait avancer. Achille reprend 
exactement le même principe. 
Par exemple, lorsqu’il perçoit la 
lumière réfléchie par un objet 
(vo t r e  m a i n ,  u ne  f e u i l l e 
blanche, etc), il se !ge.

Le robot de Nathan fonc-
tionne bien. On regrette seule-
ment que la tête (qu’il faut tour-
ner pour pouvoir utiliser les 
différents modes) ne tienne pas 
bien en place. C’est toutefois la 
phase de construction qui est la 
plus amusante, même si on s’ar-
rache un peu les cheveux en 
tentant de placer les élastiques 
autour des roues. Petit plus avec 
Achille: les enfants, ou leurs 
benjamins, sont invités à déco-
rer leur «nouvel ami». Une 
chouette manière de le rendre 
un peu plus magique encore. L

F Robot Labo, Ed. Nathan, dès 9 ans.

A l’eau et au soleil
Pour ceux qui adorent mon-
ter, démonter et remonter, les 
robots 12 en 1 sont parfaits.

Si vous aimez les Lego tech-
niques, vous aimerez probable-
ment les robots 12 en 1 de 
 Nature & Découvertes. Car, 
comme son nom l’indique, ce 
jouet vous propose de fabriquer 
non pas une, mais douze 
 machines (un chariot éléva-
t e u r,  u ne  aut r uche,  u n 
 éléphant, etc).

Monter, démonter, remon-
ter, dès 8 ans, mais accompa-
gné. Car le manuel n’est pas fait 
pour ceux qui transpirent à 
l’idée de construire une ar-
moire Ikea. Extrêmement 
dense, il demande même aux 
adultes une bonne capacité de 
concentration. N’ayez pas peur 
toutefois, Nature & Découvertes 
a bien fait les choses, vous 
conseillant de tester en cours de 

montage les différentes parties. 
En prime, vous recevez une 
boîte de rangement, ce qui n’est 
pas négligeable au vu du grand 
nombre de pièces.

Les robots sont également 
bi-énergie, ce qui veut dire 
qu’ils fonctionnent à l’énergie 
solaire et hydraulique. On re-
grette qu’il n’y ait pas d’explica-
tions sur ces dernières. Et que 
l’objet soit privé d’une certaine 
intelligence robotique (il peut 
ouvrir la bouche ou avancer, 
mais pas réagir à son environ-
nement). Mais surtout, on se 
désespère devant ses perfor-
mances. Car les LED de notre 
chaumière et de notre travail 
ne suf!sent pas, et le ciel nua-
geux de cet hiver n’y peut rien: 
pour l’heure, notre t-rex n’a pas 
bougé d’un pouce. L

F Robot bi-énergie 12 en 1, 
Nature & Découvertes, dès 8 ans.

Mignon et bruyant
Un design qui attendrit tout un 
chacun, mais une construction 
complexe. Ne choisissez pas 
Chipz si vous êtes pressés!

Si Wall-e et Eve avaient eu un 
bébé, celui-ci s’appellerait 
Chipz. Tout blanc avec ses 
grands yeux bleus et ses in-
nombrables pattes, le petit ro-
bot de Cosmos est absolument 
adorable. Jusqu’à ce qu’il com-
mence à faire du bruit, s’en-
tend. Car Chipz est bruyant, 
surtout lorsqu’il patine dans le 
yaourt parce que vous avez 
raté le montage.

Mais commençons par le 
c o m me nc e me nt .  C o m me 
Achille, Chipz est un jouet édu-
catif accompagné d’un fasci-
cule expliquant par exemple ce 
qu’est un capteur infrarouge. Il 
fonctionne exactement sur le 
même principe que son cousin 
en carton, à savoir qu’il réagit 

à la lumière et que cela lui per-
met soit de suivre soit d’éviter 
des objets.

Destiné aux enfants de 8 à 
14 ans, Chipz ne pourra pas être 
construit par les plus jeunes 
sans aide. Le travail de prépara-
tion des pièces demande de la 
précision et le montage est com-
plexe, avec un grand nombre 
d’étapes. Bien qu’il soit clair, le 
manuel exige également une 
lecture attentive.

Le tout prend du temps, 
même si l’activité est très 
agréable. Nous étions deux 
adultes et un enfant et cela a 
duré 2 h 30. Chipz s’est ensuite 
allumé, nous a salués, mais n’a 
pas réussi à bouger. Nous 
avons vraisemblablement fait 
une erreur, mais où, c’est pour 
l’heure encore un mystère. L

  AUDE-MAY LEPASTEUR

F Chipz, Cosmos, dès 8 ans.


